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LES DRAMES INCONNUS
PREMIÈRE PART[E - LE PREMITER MARI Le Juge se retourna vers de Saint- Dutasse, attendant, unv<

XVII. réponse à sa question. Ainsi mis en cause, ce dernier répiaqua

Et le chevalier, ayant ainsi résonné, crut devoir taire ce Je puis vous affirmer que, jusqu'au nioment OÙ il setrtr
détail an juge d'instruction, dans sa chambre, M. de Gabrinoif ne nous a Pas quittés d'une

C~elui-ci avait Conti- ,<s,, ~Minute. Après le départ
nué se, questions à Bri- i!IU' de Mm. deJore et,

au usericeatchée l îîîl~chant pas au château,
-u sieéatie r tacédII li l sont partis vers neuf'

M. dle Gabrinof ? ~, heuires, le comte s'est mis
-M. le compte agré là unetable dle whist avec

ait plus volontiers mes Icils d(UX esvrservices que ceux d'un Itprés. nts et moi,autrIl ne vous àk pas pa
-Rien, dans la soirée li.ru étrf préoccupé ?

d'hier, n'a pu vous faire -Pa 111min1d
présager la isanglan te ca- mon-d e. l'vit oin u
tastrophe ? ~~ que de, son jeu.

-Non, monsieur le Le juge revint à Bri.
juge. Hier soir, mon card
maître, qui comptait ce -Rentré ce ul
niaIIin se mettre de bonne c chn Sez lii, leOU
heure en chasse, m'ayantoh?
aperçu dans l'anticham-
bre quand il quittait le -Non, monsieur, il a

»Ilon pour monter chez dû ttedre

lui, ml'a dit :"Bicard -Qu' est qui vous fait
dlire qu'il a attendu ?

demlain, dès l'aube." C'é- -'br ac uitait un ordre dle venir --- 'br ac ui
l'éveiller à la pointe dunes est ni cnouché ni
jour. déh icore les êe

-Quelle heure était- caaensiornt leme

il? iiiisd que 'leceinte portait

soirhi ~i tinuite paroe que

vous n l'avez vurece 'hier, lmis deux bou,î.

voi niviste uupéviî -b--aux de la chemuinée, t.
ni lettre quelconque ? que, ce matin, J' en ai

-Non, nionsieur le Le garde-chasse abaiss, son r<gard calmne sur le cadavre.-., trouvé une aux trois
juge. -edn asié quarts consumée. A en

P endis anru aoiée ne fûft-ce qu'un quart d'heure, il n'a juger par ce qui a brûlé de la bougie, mon maître a dû attendre
pas ispau ?en veillant.

-Là-dessRus ces messieurs pcuvent vous répondre mieux que -Attendre quoi ?
moi, attendu que j'ignore ce qui 'est passé au salon, répliqua -- Le moment de partir. Il devait être près (le cinq heures
Bricard en dési-gnant le chevalier et les deux chasseurs, invités dIli matin quand il a quitté le château..-. en pleine nuit car, en ce
du ohâteau. momlent de l'année, le jour point à peine à sept heures,
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